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Dick�et�Peyron�à�l’assaut�des�trois�caps !
À�peine�rentré�de�la�Route�du�Rhum,�le�skipper�lorientais�Jean-Pierre�Dick�enchaîne�sur�un�tour�du�monde�
sans�escale.�Il�sera�secondé�par�un�équipier�de�renom :�Loïck�Peyon.

Titre�à�défendre

Jean-Pierre�Dick,�le�Niçois�de�Lorient,�
a�remporté�la�première�édition�de�la�
Barcelona� World� Race.� C’était� en
2007, avec l’Irlandais Damian Foxall�
comme� équipier.� Il� remet� ça,� avec
Loïck�Peyron�cette�fois.�La�Barcelona�
est�une�course�en�double�autour�du�
monde,�non-stop,�sans�escale�(sauf
technique).�Elle�est�disputée�sur�des�
monocoques�de�60�pieds�(18,28 m),�
les mêmes� voiliers que� ceux� du
Vendée�Globe.

Départ�vendredi

Le�coup�de�canon�sera�donné�vendre-
di�31 décembre,�à�13 h.�Le�vainqueur�
reviendra�à�Barcelone�en�gros� trois
mois�plus�tard.�Après�46 300 km�de�
course,�après�avoir�contourné�le�gros�
glaçon�antarctique�et�franchi�les�trois�
caps :�Bonne�Espérance,�Leeuwin�et�
Cap�Horn.�Le�plateau� (quatorze�ba-
teaux)�est�relevé :�Jean-Pierre�Dick�et�
Loïck� Peyron� (sur� Virbac-Paprec� 3)�
devront régater ferme contre Michel�
Desjoyeaux�(Foncia),�Kito�de�Pavant
(Groupe�Bel),�Alex Thomson� (Hugo�
Boss) , Jean Le Cam (Président) ,�
Dominique�Wavre�(Mirabaud).

Tandem�de�choc

Jean-Pierre Dick, 45 ans, et Loïck�
Peyron,� le� Baulois,� 51 ans, se
connaissent�bien.�Ensemble,� ils�ont
remporté la transat en double, la�

Jacques�Vabre,�en�2005,�sur� le�pre-
mier� Virbac-Paprec.� En� 2008,� ils� é-
taient� concurrents� dans� le� Vendée
Globe,� mais� sur� des� bateaux� iden-
tiques. Ils ont mené la course l’un
après�l’autre ;�hélas� ils�ont�dû�aban-
donner :�Peyron�a démâté et�Dick�a�
croisé�deux�objets�flottants�non�iden-
tifiés�-des�Ofnis-�qui�ont�eu�raison�de�
ses�gouvernails.

L’un�a�dit�de�l’autre…

Jean-Pierre�Dick :�« Avec�Loïck,�c’est�
déjà�une�longue�histoire.�J’ai� la�sen-
sation� qu’ensemble,� tout� est� pos-
sible !�Loïck�a�une�excellente�gestion�
du�stress�et�c’est�un�intuitif.�Il�est�pé-
tillant et dynamisant. S’il donne l’air�
d’aller�au�combat�en�sifflotant,�il�n’en�
est�pas�moins�très�concentré. »
Loïck� Peyron : « Le seul maître à�
bord�après�Dieu�ou�Allah,�c’est�Jean-
Pierre.�C’est�normal,�c’est�son�navire,�
son�équipe,�son�avenir,�mais�on�par-
tage� tout� dans� cette� course.� Jean-
Pierre� est� très� opiniâtre,� avec� cette
particularité� un� peu� anglo-saxonne

d’être�dur�au�mal. »

Des�produits�du�terroir

Pas� de� réveillon� au� soir� du� 31 dé-
cembre,� car� la� course� sera�à�peine
lancée�et�il�faudra�déjà�bien�négocier�
le�passage�de�Gibraltar.�Mais�Jean-
Pierre� Dick� pourra� toujours� grigno-
ter�quelques�produits�locaux�qu’il�ne�

manque� jamais� d’embarquer� avec
lui :�de�l’andouille�de�Guéméné,�de�la�
charcuterie�de�chez�Julé�et�des�cho-
colats�de�chez�Viallard,�ses�bonnes�a-
dresses�à�Plœmeur.�Avant�de�savou-
rer�le�homard�breton�préparé�par�les�
Rives�du�Ter,�à�Larmor.

Charles�JOSSE.

Loïck�Peyron�et�Jean-Pierre�Dick�à�l’entraînement�à�bord�de�Virbac-Paprec�3.
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Virbac-Paprec�3,�tout�neuf.
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Le�Morbihan�en�bref

L’évêque�célèbre�Noël�à�la�prison�et�à�la�cathédrale

C’est�en�prison�que�Mgr�Centène,�é-
vêque�de�Vannes�a�présidé�sa�pre-
mière�messe�de� la�Nativité,� vendre-
di�en�milieu�de�matinée.�Il�a�rappelé�
à� la�dizaine�de�détenus�qui�y�assis-
taient�qu’il�en�était�à�sa�18e célébra-
tion�de�Noël�en�maison�d’arrêt :�six�en�
tant�qu’évêque�de�Vannes�et�douze
autres�en�qualité�d’aumônier�des�pri-
sons�à�Perpignan.

Il�a�mis� l’accent�sur� la�symbolique
de� la�Nativité,�celle�du�Christ� libéra-
teur,�celui�qui�vient�au�milieu�des�pê-
cheurs�les�encourager�à�chercher�la�
lumière.�

Vendredi�soir,�c’est�dans�une�cathé-
drale�comble�qu’il�a�célébré�la�tradi-
tionnelle�messe,�dite�de�minuit,�mais�
beaucoup� plus� avancée� en� soirée
désormais.

De�nombreux�prêtres�et�diacres�entouraient�Mgr�Centène,�vendredi�soir,�pour�la�

messe�de�Noël,�à�20 h 30,�à�la�cathédrale.

Auray :�trois�groupes�de�choc�à�la�Nuit�sonique

Le�22 janvier,�le�Petit�Théâtre�d’Auray�
devrait� vrombir� une� nouvelle� fois
dans�une�programmation�finement�fi-
celée par l’association Garatoi. Trois
groupes de�choc :�Eat�your�Toys,�vain-
queurs du dernier tremplin Garatoi ;�
on� y�ajoutera�un� tempo�pas�si� éloi-
gné� de� Sonic� Youth,� à� la� fois� puis-
sant et dansant ; et puis il y a Arch�
Woodman, le projet d’un Brestois,�
pas� si� Canadien� comme� son� nom
semble�l’indiquer.�« Une�folk-pop�bi-

douillée�électro�qui�nous�plaît�fran-

chement.�Un�vrai�univers ».

Enfin,�on�attend�de�pied�ferme�ceux�
qui� joueront� sans� doute� les� têtes
d’affiche� de� la� Nuit� Sonique :� les
French�Cowboy,�quatre�anciens�Little�
Rabbits. Trois albums au compteur�
et�des�tas�de�concerts�avec�Philippe�

Katerine.�Très�branchés�US,�ces�mu-
siciens très à l’Ouest aiment titiller�
le rock aux racines, du Morbihan à�
l’Arizona…
Samedi� 22 janvier,� Nuit� sonique
au�Petit�Théâtre�d’Auray.�12 €�en�pré-
vente,�16 €�sur�place.�www.myspace.
com/garatoi

Eat�your�Toys.
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